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Un jour d’automne, vers midi — on
était alors au commencement di ‘mois de
septembre 1706 — deux gentilshommes
suivaient en causant la courbe immense

que Parmée francaise, aux ordres du duc
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de La Feuillade, tracait autour de Tu-
rin.

La ville était investie de toutes parts,
mais elle ne semblait pas s’en trouver fort
incommodée. On ne voyait aucune bréche
aux remparts, point de ruines fumantes
et rien qui dénotit que la capitale de
M. le duc de Savoie eiit la moindre envie
de battre la chamade. Les canons ten-
daient leurs gueuleé béantes par les em-
brasures ; les baionnettes des sentinelles
luisaient par dessus les glacis ; on enten-
dait le bruit des tambours et des trompet-
tes, et de minute en minute un éclair,
suivi d’une forte détonation, indiquait que
la garnison de Turin faisait bonne garde.

Du cdté des assiégeants, on répondait
consciencieusement & tous les coups; les

boulets n’étaient pas platdt arrivés qu’ils
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